
III. - Avenir des syphilitiques, stérilisation de la syphilis.

L'ensemble des faits que Je viens d'exposer prouve <le la fa(on

la plus irrécusable la sup'rioiité de l'action thérapeutiq'e du
" 606 " sur la plupart et surtout sur les plus graves des aceidents

svphilitiques. Voyons muaintellant si la guérison le la syphlis

définitive et en un seul coup est à lheure actuelle réalisée ou

semble réalisable à ',avenir.

Les récidives enregistrées à l'heure actuelle sont assez nom-

breuses pour qu'il soit permis d'en douter. Toutefois, l'action pé-

eifique de ce médicament est si rapide et puissante qu'il n'est

point absolument interdit d'espérer la réalisation de ce rêve.

En l'absence de toute manifestation objective de la maladie, le

contrôle de l'état des malades par la séro-réaction de Wassermnann

permettra de nous fixer dans un avenir plus ou moins lointain.

Déjà, si variables que soient les résultats donnés par diverses
statistiques à ce sujet, il semble bien acquis que la séro-réaction

négative survient avec cette méthode beaucoup plus sûrement et

plus rapidement qu'avec toute autre. Ces résultats, déjà si ap-
préciables, seront sans doute améliorés encore par l'utilisation des
nouvelles méthodes d'administration du médicament, mieux ap-

propriées au but qu'elles visent. Il ne faut pas oublier non plus
que ces statistiques ont été (,ablies avec des malades injectés la
plupart du temps une seule fois. Or il faut se rappeler que ja-

mais Ehrlich n'a prétendu qu'une seule dose suffisait à réaliser la

stérilisation complète de la syphilis: deux, trois, plusieurs injec-

tions peuvent être nécessaires pour atteindre ce but suprême. En

tout cas, nous ne saurions proclamer la faillite de la therapia ste-
rilisans d'Ehrlich, avant d'avoir tenté l'application intégrale de la

méthode telle que lui-même le réclame actuellement. La voie

reste ouverte à tous les efforts, à tous les perfectionnements, et

le professeur Neisser lui-même, dont la foi en cette méthode ne
subit nulle atteinte, me déclarait encore récemment qu'à son sens
il convenait de revenir plusieurs fois à la charge, en combinant
les méthodes arsénicales et mercurielles. D'ici que l'action sté-

rilisante de cette méthode, seule ou combinée avec le mercure, soit

définitivement confirmée on infirmée par les expériences de l'ave-

nir, on admet que d'ores et déjà elle constitue un formidable ap-
point à tous les efforts qui ont été tentés et non toujours en vaiU
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